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Dans le quartier, on les nommait les "amou-
reux et en vérité, on avait bien raison, car
jamais affection n'avait été si vraie, si entière
et si durable. Dans cette longue existence en
commun, il n'y avait eu qu'un point noir, un
seul, l'absence d'enfants. Mais, bah! ils se
suffisaient bien l'un à l'autre, et il n'était nul
besoin d'un trait d'union pour resserrer les
liens de leur mutuelle tendresse.
Avant-hier, ils étaient assis l'un en face de

l'autre, achevant un modeste diner; tout à
coup Virginie inclina la tête sur la poitrine.
Toussaint surpris l'appela à deux reprises et,
n'obtenant pas de réponse, s'avança vers elle.
Les voisins entendirent alors un grand cri.

Ils accoururent, enfoncèrent la porte et vi-
rent Toussaint, sanglotant, agenouillé auprès
de sa femme que l'apoplexie venait de frap-
per. Tandis qu'ils essayaient de prodiguer des
soins, hélas bien inutiles, le pauvre vieux sa
leva, fit quelques pas en chancelant et s'a-
battit tout d'une pièce, terrassé, lui aussi, par
le coup de foudre apoplectique.
Voilà pourquoi un double convoi remon-

tait hier matm le boulevard de Sébastopol,
se dirigeant vers le cimetière de Cayenne.
ils avaient vécu trop longtemps ensemble,
ils s'étaient trop fidèlement aimés pour que
Dieu les séparât dans la mort.

La Société d'encouragement au bien a dis-
tribué solennellement ses récompenses, hier,
à deux heures, au cirque d'Hiver.
La séance était présidée par M. de Les-

seps d'abord, ensuite par M. Adrien Giraud,
député des Deux-Sèvres, assisté de M. Jacqs,
vice-président; de M. Nadault de Buffon, pré-
sident de la Société des hospitaliers bre-
tons de M. Emile Durand, secrétaire, et en-
Hn de M. Honoré Arnoul, président de la
Société d'enseignement populaire.
Parmi les personnes récompensées, nous

citerons MM. de Lesseps et J.-B. Dumas,
qui, tous deux, ont obtenu une couronne ci-
vique M. Octave Feuillet qui, pour l'ensem-
ble de ses ouvrages, a reçu une médaille d'or
on'erte par M. le duc do La Rochefoucauld-
DoudeauviHo;M.Bonjea.n,fils du président
assassiné durant la Commune et juge au tri-
bunal de commerce, le moralisateur des pé-
tits vagabonds, la fondateur de l'Ecole indus-
trielle d'OrgeviIIe M. Decroix, président do
la Société contre l'abus du tabac; Mme Paul
Firmin Didot, etc.

Le déménagement de l'hôtel des Postes, qui1

se prépare, ne sera. pas aussi difficile qu'on
se t'imagine généralement.
L'administration centrale, c'est-à-dire !es

bureaux, ont un emplacement tout prêt rue
de Grenelle, à l'administration des télégra-
phes. Le matériel des postes se réunira au
matérie) des télégraphes rue Bertrand.
Reste le service actif, qui, seul, emména-

gera place du. Carrousel.
Ici se rencontre une difficulté apparente
ce service ne pouvant cesser de fonction-

ner une seconde, comment réussira-t-il à se

déplacer
sans inconvénient?

La réponse est fort simple le déménage-
ment aura lieu pendant le temps très court
de nuit où il n'y a pas d'arrivée et pas de dé-

part il sera enlevé par les hommes de re-

pos.
Les employés de nuit n'auront qu'un saut

à faire de ta'rue Jean-Jacques Rousseau au
Carrousel pour rejoindre leurs nouveaux bu-
reaux devant lesquels, à l'heure réglemen-
taire, les voitures de la poste viendront dé-

charger leurs sacs.
Voilà comment se fera le déménagement

de la poste, c'est-à-dire avec ordre et. à la.

vapeur.

Sur le boulevard Voltaire, près de )a mai-
rie du onzième arrondissement. Un individu
est surpris, hier, par un gardien de }a.paix,
au moment où il explorait les poches d'un
monsieur.

L'agent conduit le voleur et le volé aucom-

~.e

Paris, te23ma.i 18~0.

Dans un dé nos derniers courriers hebdo-
madaires, nous rappelions que le mois de mai
est bien souvent une période de stagnation
pour notre Bourse,et nous faisions remarquer
que notre marché avait droit à un repos bien
gagné par la conquête, inusitée d'ordinaire,
de la presque totalité du coupon de la rente
50/0.
Fallait-il chercher autre part la cause des fai-

blesses de cette semaine aux transactions mol-
les, aux affaires rares, aux journées passées
en racontars sans fondement?– Que n'a-t-on
pas été quérirpour justifier quelque vingt-
cinq centimes de réaction sur nos rentes

Nos boursiers doivent se déclarer, d'ail-
leurs, satisfaits n'a-t-on pas regagné le ter-
rain perdu; ne revoyons-nous pas les prix de
la semaine dernière, et cela malgré les fan-
tasmagories invoquées de manifestations ra-
dicales qui tournent en eau de boudin, mal-
gré les apeuremonts des grèves du Nord pas-
sées déjà en souvenir? Nous l'avons répété,
ces causes sont futilités pour notre Bourse
lorsque les besoins de la spéculation, veulent
la hausse. La campagne achevée, après do
brillants exploits, ne faut-il pas se résigner
à une trêve et à s'arrêter, en les tortillant, sur
les positions conquises f

La semaine dans laquelte nous entrons a
mission de préparer la liquidation de mai un
coup de collier sera encore donné pour por-
ter la Rente au-dessus de 119. On arrivera
ensuite véritablement à la période des '~jour-
nées do villégiature".

Le samedi 15 mai et le samedi 22 mai, la
Mente 3 < est à 85 35 la balance est
exacte.

86 85 et 86 871/2. La dinërence est bien
imperceptible sur les cours de rAmert!
saMc.

22 centimes sont conquis par le 5 0/~
d'une semaine à l'autre. 11892, cours do sa-
medi, on touche presque au port, 119 est si-
gnalé.
'Nous avons enregistré, en leur temps, quel-

ques fortes ventes do S C/<&. Allons, la con-
version n'est pas encore chose opportune.
Porteurs de ct~, dormez en paix!

Toujours puissamment épaulés, les ~bn~s
e/ra~eys continuent leur mouvement on
avant. Les événements politiques de leurs
pavs sont sans influence sur les prix des
fonds d'emprunts dont on amorce le public

fiançais.
Hia!!cM a. progressé de 85 20 à 85 8T1/2.

Le i tot'en h~MgfeSa s'est enlevé de 91 15
à 92.

On se démène toujours beaucoup en faveur
de la Rente er aHtrieh!enne; son dernier
prix est 7560.

Haussede25cantimessurIo<&M8se B@y? à
94 50.

Le TTMre, <«t-~Mte, pas~e de 10 T2 1/2 à
11 25 et 11 10.

L'Egyptienne seule est un peu délaissée;
onnnita300.

missariat du quartier de la Roquette. La on
fouille les poches de l'homme, rien, on les
retourne en tous sens, minutieusement en-
core rien!
Le commissaire re)âcho le prisonnier qui

se hâte de partir, et adresse à l'agent une
vive remontrance sur l'impair qu'il vient de
commettre. L'agent, l'oreille basse, reçoit la
verte mercuriale qu'il n'a que trop méritée,
lorsque tout à coup il pousse un cri de sur-
prise.
En mettant machinalement la main dans sa

poche, il y trouve le porte-monnaie dont le
voleur s'est débarrassa pendant qu'il était
conduit chez le commissaire.
Cet audacieux pick-pocket est l'objet des

plus actives recherches.

Une enquête est ouverte à la mairie du dix-
huitième arrondissement depuijS le H de ce
mois, concernant le changement d'alignement
de la place et du boulevard Clichy.
Or, cette enquête n'a été annoncée que le

12, par quelques aBichës placardées da.ns le
neuvième arrondissement, et c'est seulement
le 15, après protestations par ministère d'huis-
sier, de la. part de quelques intéressés, que
les affiches réglementaires ont été apposées.
Aucun registre n'existe à la mairie pour re-
cevoir les observations.
De nouvelles protestations viennent d'être

signifiées par exploits d'huissier à M. le pré-
fet de la Seine, et des réclamations ont été
adressées au conseil municipal de Paris, con-
tre l'exécution de ce projet d'alignement, et
sur la manière illégale dont il est présenté au
public..

La place du parvis Notre-Dame, dans sa
partie longeant la Seine, est transformée de-

puis quelques
jours en un vaste chantier.

Tous les arbustes qui garnissaient ce coin
transformé en square ont disparu, et l'on ins-
talle les échafaudages nécessaires à la démo-
lition des CayMrc~ de l'ancien Hûtel-Dieu.
Ces grosses maçonneries vent être enlevées
et remplacées par un c~uai, avec chaussée de
halage en contre-bas.
En même temps disparaîtra la passerelle

couverte qui reliait entr'elles les deux parties
de l'Hôtel-Dieu, et qui était surtout aHectée
au service de la pharmacie.
La reconstruction du pont au Double va mar-cher do front avec l'ediiication du nouveau

quai. Ce pont sera transporté dans l'axe de
la rue d'ArcoIe, au lieu do faire un retrait,
comme actuellement, au droit do. la tour sud
de Notre-Dame.
Ces travaux terminés et le. sol consoudé,

on y érigera le CAo~e/K~me do feu Rochet,
flanqué des doux écuyers Roland et Olivier
on se rappelle que cette colossale statue
équestre était placée dans le pavillon gauchedu grand vestibule du palais du Champ de
Mars.

On a. apporté, hier, à la Morgue, )e cada-
vre d'un enfant de deux mois, dont les père
et mère habitent Choisy-le-Roi.
La rumeur publique accusait les parents

d'avoir étouffe leur petit garçon. L'autopsie
légale fera la lumière sur cette affaire.

Un concours pour l'admission à l'emploi
d'inspecteur de la boucherie à Paris, au trai-
tement de début de 3,000 francs, aura. lieu à
la. Préfecture de police, le mardi 15 juin, à
dix heures précises du matin.
II comprendra, une épreuve écrite sur un
sujet de la compétence des vétérinaires, et
une épreuve pratique à la halle a la viande.
Les candidats doivent se faire inscrire par
avance au secrétariat do la Préfecture de
police, bureau du personnel, en justinantpar
teur acte de naissance qu'ils n'ont pas plus
de cinquante ans, et en produisant, en ou-
tre
1° Un extrait de leur casier judiciaire

COURRtER F)NANC)ER DU GAULOS
BANQUE DE FRANCE

Les cours des actions de la Panque de
France, de même que les divers chapi-
tres de son bilan hebdomadaire, ont peu
varie d'une semaine à l'autre.
Les cours., de 3,380, passent à 3,390 en

Bourse de samedi. On avait jeudi atteint
Ieprixde3,440.
Les bénéfices, comme on le verra plus

loin, sont satisfaisants.
Par comparaison avec la situation de

la semaine précédente, nous notons quel-
ques différences, d'importance restreinte.
L'encaisse métallique- à 2,047,18-1,915

francs se trouve en accroissement de
3,737,796fr.
Le stock-or à 815,716,639 fr.

est augmenté de 734,993 fr. seulement.
Le stock-argent –à 1,231,465,276 fr.
s'est accru de 3,639,973 fr.
Les billets de Banque en circulation

à 2,265,209,103fr., sont en diminu'ion
de 27,108,270francs.
Les portefeuilles réunis de Paris et des

succursales à 649,703,769francs–sont
amoindris de 24,679,981 francs;
Le compte-courant du Trésor &fr.

249,698,049 est diminuée de 14,819,853
francs; 1
Les comptes-courants particuliers à

421,116,086francs sont augmentés de
24,032,975francs;
La proportion de l'encaisse métallique a

la circulation, a monté de 89 14 0/0 à
90 38 0/0. A Londres, au contraire, u y
lieu de constater une nouvelle diminution
de cette proportion, qui de 48 0/0 tombe
à 46 0/0.
Les dépenses de la semaine n'ont été

que de 17,605 francs. Ses bénéfices se
sont élevés à 423,128 trancs
Les bénéfices nets des vingt et une

premières semaines d'exercice ont été

En 1872 de 22.044.660 fr
En 1873 26.247.072
En 1874 24.466.567
En 1875 12.800.293
En 1876 9.000.877
En 1877 5.209.023
En 1878 4.419.093
En 1879 5.377.561.
En 1880 7.776.972

On se rappelle que l'année dernière,
après le premier semestre d'exercice, à
fin juin, le conseil de régence de la Ban-
que de France a distribué un dividende
de S773. Si les bénéfices de fin mai et du
mois de juin correspondent à ceux des
cinq premiers mois de 1880, le dividende
pour le premier semestre pourrait s'éle-
ver à 80 francs.
Dans ces conditions, et avec la diminu-

tion de l'intérêt, par une capitalisation
diSérente, sur la généralité des Rentes et
valeurs, l'action delà Banque de France,
à
plus

de 3,400 francs, ne serait pas à un
prix trop élevé, puisqu'elle rapporterait
encore 4 0/0.

SOCtÈTÉS DE CRÉBiT
Malgré les hésitations du marché pendantla semaine écoulée, quelques établissementsde crédit ont vu te~ cours de leurs actions

s améliorer d'une notable façon. Les progrès
constatés appartiennent aux Sociétés suivan-

2" Leur diplôme de vétérinaire;
Et 3" des pièces faisant connaître leur situa-

tion au point de vue militaire.

MONStEURLECOQ.

PETITE BOURSE DU DIMANCHE

Amortissable 3 0/0 o o
5 0/0: 118 95, 93, 95. Italien 85 92 1/2,
93, "Turc Egyptien ~99

37, i)c' Banque ottomane 541 87, 542
50. Florins 75 1/2, Hongrois
921/16, 1/8.

~ES JOïmtIX ETRANGERS

Ce n'est pas encore de sitôt que le gou-
vernement allemand et le Vatican feront
la paix, ainsi que l'avait donné à espé-
rer la lettre adressée par le Pape à l'ar-

chevêque de Cologne, il y a deux mois
environ, au suj et de la ratification par les
autorités civiles des nominations faites
par la Curie romaine, et les négociations
entamées.
Le projet de loi allemand visant seule-

ment la
suspension

y~cM~oe des lois

sur la Kulturkampfn'a pas été jugé comme
une concession suffisante à Rome, d'où
l'on télégraphie à la ~Tcs~~cAe Ze!ÏM/~y:

La voie dans laquelle le gouvernement prus-
sien est entré, par la. résolution ministérielle e
du 17 mars et le projet de loi relatif aux lois
de mai, ne rencontre pas l'approbation de la
Curie. Le cardinal Jacobini a reçu la .mission
de faire savoir au gouvernement prussien
que le pape désapprouve le système taeultatif
pour lequel il s'est décidé et, en conséquence,
retire ou déclare non avenue la concession e

qu'il a faite dans le bref adressé à l'archevê-

que Molchers au sujet de la communication à
iaire au gouvernement des nominations de
curés.

Un télégramme de la même ville à la
.Pa~ A~MGa~e~e exprime la même ma-
nière de voir

Le clergé allemand refusa, à l'unanimité, de
se réconcilier avec le gouvernement prussien
à moins que les lois de mai ne soient abro-
gées. Le pape est embarrassé quant à l'at-
titude à adopter, et, dans la crainte d'une
rupture des négociations, Sa Sainteté cher-
che les bases d'un nouveau compromis.

Du côté du Monténégro, la situation pa-
raît avoir pris une tournure moins aiguë.
Les insurgés albanais se sont, il est vrai,
organisés et fortifiés; mais, à ce qu'ap-

prend
la .P'a7~Mr~ Ze:YM~, us ne

songent pas pour le moment à. ouvrir les
hostilités

Les Albanais cherchent à s'entendre avec
les puissances européennes. Dans un mé-
moire adressé aux consuls, ils demandent le
maintien du traité de Berlin et protestent
contre la convention turco-monténégrine, qui
a été conclue contre la volonté de la Porte et
avec l'assentiment des puissances mal infor-
mées. Ils prient les puissances de ne pas tou-
cher à l'intégrité de l'Albanie. En même
temps les chets albanais ont transmis, de Scu-
tari, une adresse de félicitations à M. Glads-
tone, dans laquelle ils lui recommandent cha-
leureusement les vœux et l'intégrité de l'Al-
banie. c~,

Tout porte à croire que cette question
irritante, impossible a résoudre par la
commission internationale réunie sur les

lieux, fera le point principal des discus-
sions au nouveau congrès dont l'Angle-
terre a pris l'initiative.

tes C~e~b/K~e~ Ba~He de Paris, Cré-
dit ~o&t~t'er, Mo&t~tcyespagnol et .Ban~Ke
jOK/'Mt'e~~e.
Les titres des autres Sociétés ont peu varié

en ces derniers huit jours.
Le Crédtt foncier, il y a huit jours à

1,243 75, s'est élevé à 1,262 50.
Le dernier bilan de cette Société, celui

du 30 avril 1880 est excellent à tous les
points de vue.
1° Les prêts hypothécaires et communaux,

qui se chiffraient au 30 avril 1879à 1 milliard
342,688,716 francs, montent actuellement à
1,379,609,537 francs;
2° Les valeurs

égyptiennes
en portefeuille,

qui s'élevaient l'an dernier à 166,533,865 fr.,
ne sont plus portées en compte que pour
80,250,234 francs.

3" Les bénéfices des quatre premiers mois
d'exercice, qui étaient en 1879 de 3,594,293fr.,
sont, en 1880, de 4,320,732 francs.
On juge mieux encore des progrès des

anairosde ce grand établissement par la con-
statation du nombre de ses obligations en
circulation à un mois d'intervalle.
En chiffres ronds, nous voyons, au 31 mars,

un mouvement de 696,000,000 en o&~a~'o~s
~b~CM~-es;le chiHre s'élève à 777,000,000, au
30 avril soit une augmentation de 81 mil-
lions.
Pour les obligations co/KmM/M~es,l'accrois-

sement est de 12 millions 402,000,000 au
31 mars et 414,000,000 au 30 avril.
Au total, 93,000,000 en faveur du mois d'a-

vril.
L'action Banque de Paris, en huit jours,

gagne 17 50; on finit, samedi, à 1,035. Les
excellents résultats portés à la connaissance
des actionnaires à l'assemblée du 15 mai
dernier ont donné du cœur à la spéculation;
on
prévoit des prix plus élevés.
Nous avons indiqué les causes de la hausse

et des demandes nombreuses du comptant sur
les titres du Crédit MtoMHer. Les compéti-
tions seront ardentes à l'assemblée du 3 juin,
et le délai de dépôt des actions n'expire que
cinq jours avant cette réunion. On a coté jus-
qu'à 10 francs de déport à la liquidation der-
nière. Le cours de clôture de la semaine
est 740.
Les Actions de yoKt'~sancedu Crédit mo-

b!!ier espagnol en reviennent peu à peu, et
naturellement, aux cours élevés qu'ils avaient
atteints d'une façon prématurée, grâce aux
efforts de la spéculation. Le prix de 780 est
fermement tenu. On négocie de très nombreu-
ses primes, dont 10 francs, à 785 fin courant,
et à 815 au 15juin.
La Banque parisienne avait ses actions à

580 avant la solution judiciaire de son diffé-
rend avec le ~t~e~'o. On est aujourd'hui re-
venu au prix de 670. Cette estimation est en-
core insuffisante la Société, avant la perte
de son principal organe de publicité, avait
conquis à juste titre le cours de 800, qu'elle
ne peut tarder à reprendre. La marge de
hausse est belle encore pour ceux qui sauront
écouter à temps notre conseil. 1

CHEM!NS DE FER
D'une semaine &l'autre, les cours dos ac-
tions n'ont pas beaucoup varié, mais les re-
cettes de toutes les Compagnies sont fort bril-
lantes et tendent constamment à s'amélio-
rer.
Nous croyons qu'on est encore fort loin de

l'apogée des prix sur les titres des grandes
Compagnies de chemins de fer français.
L'action du BjyeM-M~dStcM'aMce ne s'est

améliorée que de 2 50 et reste à 1,29750. Los
recettes de la dernière semaine ont été de
6,654,474 francs augmentation de 998,442 fr.
sur le résultat de la semaine correspondante
de 1879. Le produit kilométrique s'est élevé
de 1,239 &1,413francs.
Du 1" janvier au 5 ~i 1880, les encaisse-

La. Ga~e~a~ di Zb/o publie un télé-
gramme annonçant que le prince Jérôme
Napoléon doit se rendre prochainement à
Rome dans le plus strict incognito.

Quelques notes empruntées au .Bey~e/'
Tagblatt sur le sort fait aux modèles de
peintres, dans la capitale allemande

Les modèles sont payés en raison de leur
service et gagnent, par heure, de 50 pfen-
nt~s à 2 Mœr/M (50 cent. à 2 fr. 50), pour une
tête pleine d'expression, une belle main ou
une jambe bien faite; il va sans dire que la
réunion de plusieurs de ces qualités dans le
même individu se paie plus cher. Ce sont les
modèles féminins aux plus belles formes qui
atteignent les prix les plus élevés.
Le marché des modèles, où se trouvent

aussi des enfants, se tient régulièrement tous
les lundis, de huit à neuf heures, dans la cour
de l'académie des beaux-arts.

Quelques-uns de ces modèles se font de

jolies positions. On en jugera par les dé-
tails ci-après
II y a quelques années vivait ici un modèle

pour la tête, qu'on ne connaissait que sous le
nom de Tête de Christ, n II a laissé à sa
famille une fortune de 15,000mar/fg, gagnée
en posant. Plusieurs modèles féminins sont
sortis do ce monde, et sont deven-us les épou-
ses respectables d'artistes peintres célèbres.
Une autre, dont la réputation était irrépro-
chable et dont la beauté était éblouissante, est
maintenant la femme d'un riche juge.
La sœur d'un voleur notoire, issue des der-

nières classes du peuple, mais faite comme
une Vénus, vivait, elle et sa famille, du pro-
duit de ses séances de pose. Sa fille est au-
jourd'hui une danseuse très fêtée à l'étranger.

Les arts, on le voit, mènent à tout, en
Prusse.

PAULBARTEL.

f<f~r))fL!N)t vestons alpaga,noir, en- p f
UUUMnHU fièrementdoubleslustrine Q
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BÏPMNTTURC BMaKcmmu (Mt tm tuMMM).

Parfumda la femmeaimée. Duret, 36,r.Tronchet.

ELEGANCE des TOILETTES de la Maison
fj E. DEVAUX,18, rue des Pyramides. BON
MARCHÉabsolument REEL.

t

JEUNESSE
et BEAUTEsa conservent jusqu'aux

J extrêmes limitée de l'âge par l'emploi de 1&
GEORGINE CHAMPBARON. Application et
démonstration, 30, rue da Provence, à I'entre«oL

OHARBONNEL, CONFISEUR

Baptêmes–Desserts–Glaces–Fruits frappes
pour théâtres.–3~, avenne 4e F<~pér<t

TÉLÉGRAMMES&CORRESPONDANCES

~–w. ALBERTVILLE,23 mai. Dans une
réunion des électeurs sénatoriaux de la Sa-
voie, qui a eu lieu aujourd'hui, M. Parent,
député, a été proclamé candidat par 80 voix
contre 10 données à M. Bel, député.

MACON,23 mai. Un crime a été
commis hier au hameau de Trêves, canton
de Beaujeu. Le sieur BIanehard, ex-saltim-

banque, âgé de soixante-quatre ans, qui pos-
sédait quelques économies, a été trouvé mort
dans sa chambre, le crâne brisé.
Blanchard était vêtu de ses habits du di-

manche près de lui se trouvaient une cas-
quette, un parapluie et plusieurs paquets de
cartouches de revolver.

ments ont monté à 112,281,229fr. Accroisse-
ment do 18,596,526 fr.
On a monté de 1,605 à 1,620 fr. sur les ac-

tions du Nford. Recettes de la dernière se-
maines 2,795,083 fr. Augmentation, 321,722fr.
Le produit par kilomètre s'est élevé de
l,594fr. àl,784 fr.
Depuis le 1" janvier, les recettes ont monté

à 48,967,221 fr. Accroissement de 4,960,977fr.
Les actions de l'Ouest ont reculé de 798 75

à 795 fr. Encaissement de la dernière se-
maine 2,404,928 fr. Légère amélioration de
70,031 fr. Leproduit kilométrique s'est avancé
de 1,793 à 1,836 fr.
Depuis le commencement de l'année, re-

cettes, 39,000,545 fr. Augmentation de
3,023,164 fr.
Hausse sur l'action de l'OrtéaHs, qui a

monté do 1,190 à 1,200 fr.
Recettes de la dernière semaine 3,178,455

francs; augmentation de 257,633fr.

Depuis
le 1°''janvier, les recettes se sont

chiffrées par 55,383,409 fr. Accroissement de
5,332,445 fr.
Les actions de )'Est sont stationnaires à

740. Encaissements de !a dernière semaine,
2,353,409 fr. Amélioration de 289,932 fr. Le
produit kilométrique a monté de 1,546 fr. à
1,790 fr.
Depuis le commencement de l'année, cette

Compagnie a encaissé 38,708,487 fr. Aug-
mentation de 5,574,493 fr.

ZD

L'action du M!<Ma monté de 2 50 à 992
50. Les recettes de la semaine ont été de
1,678,024 fr. amélioration de 314,892 fr. Le
produit par kilomètre s'est élevé de 1,197 50
à 1,558 75 fr.
Depuis le !< janvier, les recettes ont été

de 30,702,696 fr. Accroissement de 7,418,406
francs. On s'attend à la continuation d'excel-
lentes recettes pour le M!<H, à cause des im-
portants transports des vins d'Espagne.

RENTE FONCIÈRE

Le marché des titres de ~?e/~<?,/bKC{<~e
va s'élargissant de jour en jour. Le cours
reste à 600; ce qui n'entraîne pour l'a-
chat de ce titre qu'un débours de 350.
Le classement de la valeur amènera à bref
délai et tout naturellement une hausse,
qui est ahsolument légitime.
D'autre part, nous croyons savoir que

dans la journée de samedi cette société
a conclu l'acquisition d'un bel immeuble
en plein rapport, dans un quartier cen-
traf de Paris, et à des conditions très ré-

munératrices pour plusieurs millions
ainsi employés. Les destinées de cette af-
faire ne tout plus doute pour personne.
Elle n'a besoin, pour obtenir tout le relief
et le prestige qu'elle mérite, que d'être
vulgarisée.
Dans ce but, exposons à nos lecteurs

un parallèle qui leur fera toucher, comme
du bout du doigt, la supériorité de la

propriété
collective sur la propriété in-

dividuelle.

Quelle est la diSérence entre la posses-sion de 300,000 fr. d'actions de la 7?e/z~
ybnc!'ére et la possession d'une maison de
300,000 fr.?
Cette différence est énorme sous une

infinité de rapports; en voici la démons-
tration
L'actionnaire qui a mis 300,000 fr. dans

la Rente .~b/zc~re 7'a/e~/M possède
bien 300,000 fr. d'immeubles; mais tous
ses œufs, comme on dit, ne sont pas dans
le même panier. Si la Société a acheté
300 maisons de rapport dans Paris, situées
dans divers quartiers, et coûtant, l'une

H portait en sautoir, tenu par une ficelle,
uu revolver non chargé.
La montre de la victime et toutes ses va-

leurs -avaient disparu. On croit être sur la
trace de l'assassin.

MARSEILLE,23 mai. Hier matin,
on a retiré d'un des bassins du nouveau port
!e cadavre d'un chasseur du 41" régiment,
Jules Boudier, âgé de vingt-sept ans, origi-
naire d'Oleron. Une lettre trouvée dans ses
vêtements disait ceci o Fatigué de la vie mi-
litaire, je mets fin à mes jours.

C'est aujourd'hui qu'ont eu lieu les élec-
tions municipales complémentaires. On sait
que les dix-huit conseillers radicaux élus le
18avril, puis démissionnaires, se présentaient
une seconde fois aux suffrages de leurs conci-
toyens.
Contrairement à toutes les prévisions, le

vote n'a donné aucun résultat. La liste unique
du comité contrai n'a obtenu que 13,800 voix,
alors que le quart des inscrits est de 15,000.
Cette fois, par suite de l'absence de toute
compétition, du beau temps et de diverses au-
tres causes, 2,400 des votants du 18 avril se
sont abstenus.
Un deuxième tour de scrutin aura lieu di-

manche. D'ici là, les opportunistes parvien-
dront peut-être à former une liste.

BOULOGNE-SUR-MER,23 mai. M.

Depoyro, ex-garde des sceaux, a fait ce soir
une admirable conférence sur la liberté de
l'enseignement et les droits des pères de fa-
mille.
M. Achille Adam présidait, assisté de M.

Livois, député. Le sympathique orateur a ob-
tenu un très vif succès.

BÉziERS, 22mai. –La nuit dernière
le capitaine trésorier du 8"régiment de chas-
seurs, M. Godard, s'est tiré un coup de re-
volver an cœur, la mort a été instantanée.

Les maires de Cette et de Béziers veu-
lent interdire les processions sur la voie pu-
blique.

RE!Ms,22 mai. Le préfet de la
Marne vient d'arriver à Reims. La ville est
un peu houleuse. Trois établissements se sont
mis en grève avec calme et sans faire aucune
démonstration extérieure. Trois escadrons
de cuirassiers et de nouvelles troupes sont
venus camper aux environs de la villa.

NANTES,23 mai. Deux Sœurs de
la Sagesse viennent d'être victimes de leur
dévouement. Elles ont succombé en quaran-
te-huit heures à la variole qui ravage l'hos-
pice Saint-Jacques. Les deux Soeurs n'avaient
pas trente ans.
On no parle pas d'infirmières laïques pour

les remplacer.

NiMEs,22 mai. La nommée Ju-
lian (Virginie), âgée de vingt ans, vient de
passer en cour d'assises sous l'inculpation
d'infanticide.
Cette fille dissimulait sa grossesse dans le

but de faire disparaître son enfant. Le 10
janvier dernier, elle accoucha clandestine-
ment dans sa chambre d'un enfant bien con-
formé et né viable. La clameur publique la
dénonça et la justice trouva caché sous un
lit le cadavre de l'enfant, étranglé à l'aide du
cordon ombilical enroulé autour du con.
La fille Julian a reconnu les faits; mais

elle a nié avoir donné volontairement la mort
à son enfant.
Aux questions qui lui ont été posées, le

jury a répondu ytc~/ft~e/Mcy~. En consé-
quence, la cour à acquitté la jeune Virginie
Julian.
Il est incontestable que cette fille dont la

liberté à l'éloquente et émouvante plaidoirie
de M° Bonet, du barreau de Nîmes.

Un autre acquittement a été prononcé
aujourd'hui en faveur de la femme Julie Bard,
âgée de vingt-cinq ans, mariée et mère de
doux enfants, qui le 24 février dernier avait

dans l'autre~ 300,000 fr. au totât, il est,inté-
ressé pour 1,000 fr. dans chaque maison.
Son emploi de fonds acquiert une solidité
inébranlable par la division des risques;
son revenu trimestriel est d'une fixité
mathématique par la répartition, entre un
grand nombre d'immeubles, des frais de
réparation et des non-valeurs inhérentes
aux maisons de produit. H n'aplus à s'oc-
cuper de gestion; il n'a plus à subir les
réclamations des locataires. Il jouit de la
quiétude et de la' sécurité du rentier tout
en étant propriétaire foncier.
Bien au contraire, le propriétaire d'une

maison de produit de 300,000 fr. subit
seul et dans toute leur étendue les risques
de non-location et de réparation afférents
à son immeuble. La gestion lui incombe,
et elle lui coûtera cher s'il doit se faire
représenter.
L'actionnaire de la Rente ./o?~c{'<~e

veut-il emprunter ? II lui suffit de mettre
tout ou partie de ses actions en report,
ou de les déposer en nantissement dans
une banque. 'En peu d'instants, la somme
voulue est encaissée, et ce aux conditions
d'intérêts les plus douces. Le propriétaire
d'un immeuble ne peut se procurer des
fonds qu'à la condition de subir le carac-
tère public, les formalités et toutes les
lenteurs d'un emprunt hypothécaire. L'a-
vance temporaire à laquelle il est utile et
agréable de recourir parfois, si riche que
l'on soit, ne peut être obtenue qu'au prix
d'un certain sacrifice de dignité person-
nelte, tandis qu'elle est constamment et
facilement réalisable pour le propriétaire
d'actions de la Rente /(MCK~<?.
S'agit-il d'établir le bilan d'une fortune,

de doter des enfants, de marier des filles
sous le régime dotal? Tout est sujet à
discussion et à incertitude si la fortune
est constituée en une, deux ou trois mai-
sons à Paris. Le montant de la fortune
est., au contraire, précis et incontestable,
réglé et affirmé chaque jour par les cours
de la Bourse, largement consolidé, ne
pouvant donner lieu a aucune manoeu-
vre, à aucune tromperie, s'il est et reste
placé en actions de la Rente foncière.
L'acquéreur d'un immeuble de 300,000

francs ne peut revendre une fraction de
son bien, et, s'il opère la revente du tout,
les frais s'élèvent à 10 0/0. L'acquéreur
de 300,000 francs d'actions de la Rente
~b~c~re peut diminuer et augmenter à
son gré l'importance de sa propriété im-
mobilière tour à tour il achète., vend,
rachète et revend tout ou partie des ac-
tions en lesquelles est confondu et résu-
mé le plus vaste et le plus beau domaine
immobilier qu'on puisse imaginer. Le
courtage est de 1/8 dej~anc pour 100 fr.,
et, avec un peu d'intelligence et d'habi-
tude, on gagne au lieu deperdre à ces mu-
tations successives.
Tient-on à immobiliser, au contraire,

le bien de mineur ou de femme dotale?2
Rien de plus propice que la possession
des actions de la Rente /o~e~<?. On les
met au nominatif, et le titre mentionne
les réserves imprescriptibles auxquelles
la mutation est astreinte. La possession
directe d'une maison n'om'e à cet égard
ni autant de sécurité ni autant de faci-
lités.
Celui qui a employé ses 300,000fr. dans

tiré un coup de revolver sur son amant avec
l'intention déclarée de le tuer. La balle ayantdéviée le jeune homme n'avait reçu, qu une
légère blessure au seingauche.
Cette nouvelle affaire Bière avait attiré

au palais une foule considérable.

RouEN, 23 mai. Ce matin, à trois
heures, un incendie s'est déclaré chez M. Sam-
son, quincailler, rue de la Grosse-Horloge.
Un jeune homme a été brûlé vif dans son

lit. Deux autres ont été trouvés asphyxiés.
L'un d'eux est dans un état désespéré.
Les pertes matérielles sont relativement

minimes. La cause de l'incendie est incon-nue.

RENNES,23 mai. La semaine des
fêtes du concours régional s'est terminée
aujourd'hui par une cavalcade monstre, re-

présentant
une fête romaine sous Auguste~

Plus de 500 personnages, costumés superbe-
ment combats romains sur la place du Pa-
lais-de-Justice mise en scène éblouissante,.
40,000étrangers étaient venus à Rennes à l'ocr
casion de ces fêtes, dont l'éclat a dépassé tou*
tes les prévisions.

BERLIN,23 mai. Dans la nuit da
jeudi à vendredi, des malfaiteurs inconnus
ont pénétré dans le cabinet particulier du roi
de Wurtemberg, à Stuttgart, et ont volé un
grand nombre de croix et de médailles.

MADRID,22 mai.– M. José Aguilar,
ancien consul général d'Espagne en Chine, a
été assailli, en rentrant dans son appartement,
par un jeune homme originaire de la pro-
vince d Alicante, qui, bâillonnant la victime
qu'il guettait, l'a frappée mortellement de deux
coups de KNoo~œ.
L'assassin a été arrêté près de la porte

d'Alcala au moment où il venait de jeter
son arme dans les jardins des ducs de Portu-
galete.

L. BEB.
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MUSIQUE

Publications musicales. Les .Bea~t<Mc~s,
oratorio de M. César Franck (chez Bran-
dus). Trio en mineur de M. Edouard
Lalo (chez Durand et Schœnewerk).

La partition des Béatitudes de M. Cé-
sar Franck était depuis longtemps atten-
due dans le monde musical, où réminent
artiste s'est créé une place à part. Nous
n'avons pas un musicien plus savant,

plus
convaincu, plus fier et plus fort que

M. César Franck. Il a des inventions har-

moniques et des ressources de développe-
ment qui étonnent et appellent l'admira-
tion. Son art se contient aux sommets
les plus sévères. On lui doit des chefs-
d'œuvre de musique de chambre, tels
que le trio en dièze mineur et le

quintette pour instruments à cordes et

piano-forte, si brillamment exécuté cet
hiver à la Société nationale d'admirables

l'achat d'une maison a deux chances de
plus-value 1" renchérissement des loyers
dans le quartier; 2° augmentation de va-
leur par la constante diminution du prixdes espèces métalliques. Celui qui a
acheté 300,000 fr. d'actions de la ~e~~e
/b~e~<? possède d'abord ces mêmes
chances d'une façon plus pratique, plus
tangible, et de plus il bénéncie sûrement

des avantages
suivants 1° une gestion

méthodique, expérimentée, plus écono-
mique et ne lui créant aucune occupa-
tion, aucun souci; 2" profits recueillis par
la Société sur les achats et ventes d'im-
meubles à titre d'intermédiaire, sur les
gestions pour compte de tiers, sur les lo-
cations principales, et, enfin, sur certai-
nes acquisitions faites en vue d'amélio-
rer, de doubler souvent le revenu de
l'immeuble, améliorations que ne réalise-
rait généralement pas un propriétaire
isolé; 3° doublement certain de sa fortune
en soixante ans par l'amortissement des
emprunts hypothécaires.
Nous pourrions aller plus loin, admet-

tre l'hypothèse d'un décès et montrer
combien est facile à liquider entre ses en-
fants ou ayants droit la succession du
porteur de 300,000 fr. d'actions de la
7?6~b~e:e/ et combien, au contraire,
est lente, laborieuse, pleine d'éventuali-
tés et dispendieuse, cette même liquida-tion pour les héritiers du propriétaire
direct d'un ou de plusieurs immeubles
achetés 300,000francs.
Nous en avons dit assez pour être auto-

risés à conclure qu'il vaut infiniment
mieux posséder des actions de la Rente
~oMe:e~ .Pay~'e/Me que d'être proprié-
taire de maisons de produit à Paris.

COMPAGNIES DU GAZ
Ces entreprises industrielles sont eh

très grande prospérité. Les cours des ac-
tions de la plupart d'entre elles suivent
une marche ascendante continue.
Les actions de la Compagnie parisienne

du Gaz sont à 1.320.
Les recettes du mois d'avril 1880ont

été de 4,405,387 irancs; celles du même
mois de 1879 n'avaient été que de 4 mil-
lions 054,223 fr.; augmentation 8 66 0/0.
Les quatre premiers mois d'exercice

ont produit
En 1877 la somme de 18,089,998 fr.
En 1878 19,426,649
En 1879 20,93S,686Fn~HSf) etoonK~aIl
1 AU

On voit que la progression des recettes
est constante.
Les actions du Gaz de Bordeaux, en

amélioration nouvelle, se traitent a.
908 7S.
Celles du Gaz de Marseille sont cotées

à 720. Notre bulletin d'hier a rapporté les
décisions votées par les actionnaires de
cette Société dans leur assemblée géné-
rale ordinaire.
Le Gaz de Madrid est à 1,180. L'assem-

blée générale de cette Compagnie, remise
au 12 juin par suite de l'insufnsance des
titres déposés, aura à statuer sur la ques-
tion du dédoublement des actions.

OtMEttT.
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pièces pour orgue, et les deux oratorios
de TiMAet de .Rd<~m~:b~ qui ont rang
parmi les plus belles œuvres de la musi-
que française contemporaine. On dit qu'a-
près avoir achevé ses Béatitudes il a
immédiatement commencé d'écrire un
cpéra. Ceq~teje sais pertinemment, c'est
qu'on ne peut rien attendre de ce maître
.musicien qui ne soit solide, original et
grand.
J'analyserai les Béatitudes à la saison

prochaine, lorsque M.Colonne en dirigeral'exécution intégrale. Je veux seulement
aujourd'hui signaler leur apparition, quiest un évènement musical d'une sérieuse
importance. M. Franck se montre là tel j
qu'il est à cette heure, parvenu à toute la
maturité du talent. Ses tendances sont
chromatiques, mais il a la carrure et l'au-
dace sûre d'elle-même d'une sorte de
Bachfrançais. Son oratorio me paraît su-

perrbe
d'un bout à l'autre de concentra-

tion, d'expression, d'harmonie et d'équi-
libre. C'est la~une partition supérieure,
une œuvre grandiose, et l'un de ces mo-
numents élevés pour durer et qui font
~ivre le nom d'un homme. Je suis heu-
reux de rendre ce témoignage à M. Franck
qui n'a pas encore devant le public le
haut crédit dont il est digne.

Les éditeurs Durand et Schœnewerk
'viennent de publier le magnifique trio
en /<xmineur de M. Edouard Lalo. Nous
devons prendre garde à de telles œuvres
auxquelles l'étranger serait dans l'impos-
sibilité d'opposer celles de ses musi-
ciens. M.Lalo est, sans contredit, un ar-
tiste de première valeur. Comme M.
Franck, comme M. Saint-Saëns, on le joue
couramment en Allemagne et les connais-
seurs l'y tiennent en sincère estime.
J'avoue que son trio en .~a mineur,

avec son prestigieux scAa~o et son ada-
<7M,d'une poésie troublante, m'émerveilleabsolument. L'auteur de la s?/ntpAo/ïM {
espagnole, de la ~a'psoc~t'e~o/M~e,
du concerto pour violon et du concerto i
pour violoncelle, de Fiesque et du Roi
c~Ts, trouve moyen de se surpasser en i
verve et en ingéniosité dans ce nouvel i
ouvrage. Cela nous donne un singulier
espoir pour le ballet qu'il compose en ce
moment pour l'Académie nationale de ~c
musique. M. Lalo est un maitre, dans la
noble acception du mot. a

F.
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ËCHOSDESTHEATRESnG
Demainmardi, jour d'abonnementà la Co- d

medie-Française, t'Aeen.~M/'tc/'e.

C'est l'indisposition de Mlle Jenny Howe
qui empoche, ce soir encore, l'Opéra de don-ner le .F'e:c/tKi'~ avec~N.
On.ne saurait demander à MUeKrauss de p;
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.Etude de M" Leboucq, avoué à Paris,
rue des Pyramides, 29.

Vente au palais de Justice, à Paris, le 16 juin
1880,ensixlots:

.DES tmmES
o-apres. situes A Pans-Auteuil 1° Une Maison
rue d'Auteuil, n° 24. Produit brut, 1,680 fr. M. à
pr. 17,000 fr. 2° Deux Maisons mémo rue,
m" 26 et 28. Produit brut, 2,770 fr. Mise à prix
35,000 fr. 3"Un Terrain de 889 mèt., avec deux
façades, rue Pierre-Guérin et rue des Perchamps.
M. à pr. 35,000 fr. 4° Un Terrain de 345 met.,
en façade sur la rue Pierre-Guérin. M. à pr.
J5.000 fr. 5° Un Terrain de 611 m., avec petit
pavillon, loué 600 fr., à l'angle de la place des
Perchamps et de la rue des Perchampa.M. àpr.:25,000 fr.– 6" Un Terrain de 341 mèt., à l'angle
de la place des Perchamps et de la rue Pierre-
Guérin. M. àpr.: 17.000 fr.
S'adresser a. M" Leboucq, Henrict, Laisney,

B'uoaruge, avoués, et a l'étude de feu M'Drechou,
avoué.

t fT ?1 Tt~~LE incendie,ffc(d/enl'ét.de
`#'A~JT 11f~1IO11AIEtncendie,dc~dj~,en1'ét.de4 AL t il!Â i t~i< M'de Madré, not., r. St-An-
toine,205,sa.medi29mai,midi.–M.àpr. 20.000fr.ch.

Etude do M* TuoDOux, avoué à Paris,
JrueTh&venot,n''16. 16.

VENTE,au palais de Justice, ]e samedi 5 juin 1880,
à 2 heures: ~tttTtJtt Mf~tPt avec Jardin
D'UN ~MM H~i~L et dépen-
dances à PARIS-PASSY, avenue Raphaël, n° 16.
L'immeuble est libre de toute location.
Entrée en jouissance le 1" novembre 1880.

Miseà prix: 330.000 fr.
S'adresser 1° audit M" Trodoux 2° à M' Ba-

zin, notaire, avenue de l'Opéra, n" 27 3° à M.
Richoux, 80, rue Saint-Georges.

t WïTt??]tS
MAISON avec jardin, r. Boileau,7.

A<Jiij)Ut!u M. à pr. 25,000'fr. A af//M~e; sur
uneench.,en lach.des not. de Paris, le 15 juin 1880.
S'adr.àM" LE V;LLA!N,not.,r.Boissy-d'Anglas,9.

'7~ M37a.22o.t;~tCàRICHEBOURG,arr.OUt DE. SHjiodeMantes(S.-et-0.)A
<M)!/K~e/en4lots,s~uneench.,ch.desnot.doParis,le
8 juin 1880.–1° l" lot, 31 h.47 a.78 c., m.à pr.35,000 f.
2° lot.l3h.33a.55c.,m.àpr.20,000 fr.: 3"lot,15h.03a.
44e:,m.àp.22,000f.;4''lot,15h.52a.45c.,m.àp.25,000
f.,et8h.l8a.de<e)'fes kt~oMr.,mêmelieu,m.àp.8,000
fr.
MA)SOt)decampagneàSt-Hubert,c°''

des Essai'ts-
2"iti le-Roi,arr.deRambouillet(S.-et-0.),m.àpr.
15,000 fr.–S'ad.àM"Berceon,not.,4,av.de l'Opéra.

HttTC<~1MàPARLS,b''St-Denis,7,etr.Ste-Apol-niAiÔUi)! Une,6. A cM~'M~er,sur une enchère, en
la chambre des notaires de Paris, le 15 juin 1880. j1
'Revenu, 24,170 fr. Mise à prix 300,000 fr.
S'adressera M" Carré, not., pIacedesP"-Pères,9. j
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reprendre le rûto la grande cantatrice a
déjà à jouer ~.Ma, sans préjudice des con-
certs historiques. Mais n'est-il pas d'autre
chanteuse que MHe Howe et no pourrait-on
pas s'adresser, par hasard, à Mtle Montalba? '?

Sans intention malveillante d'ailleurs, le
A~e~e~<c~ donne, en regard de ta distribution
actuelle, la distribution ancienne du .Do/in'no
IGV41-

1S80 1837

MM. Horace, MM. Herbert, MM. Couderc.
Julumo, Barré, Moreau-

Sainti.
Gil-Pérès, Belhomme, Roy.
Lord Elford, Bernhard, Grignon.
Angele, M"" A. Isaac, M" Damorea-u
Jacinthe, Vidal, Boulanger
Brigitte, Dupnis, Bertha.n!t.
Ursule, Petit, Olivier.
La Tourière, Bonheur Roy.

La. chose parle d'elle-même. Nous n'aurons

pas ia
cruauté de faire des commentaires, et

do comparer par exemple M. Herbert à M.
Couderc.
La direction fait d'ailleurs les plus grands

efforts pour obtenir une troupe hors ligne.
C'est ainsi qu'elle laisse partir Mme EngaIIi,
une grande artiste qu'elle avait par hasard, et

qui quittera, le 2 juin, la salle Favart.
Une nouvelle qu'on nous donne nous con-

sole un peu. Il paraît qu'une société, à la tête
de laquelle est M. Desfossez, s'occupe d'ache-
ter le théâtre de M. Carvalho.
II ne manque plus que l'autorisation du mi-

nistre.
Donnez-la, monsieur Ferry'vous la donnerez,

n'est-ce pas ?Cet espoir nous soulage, et nous
berce MTti'e/Kps notre en~Kt.

La subvention de l'Odéon va être portée de
60,000 à 100,000 francs.

Nous apprenons qu'en échange le minis-
tère exigera que l'Odéon reste ouvert l'été.
C'est on ne peut plus légitime.

Le Palais-Royal, continuant la revue de
son répertoire, vient de reprendre les Pro-
ct'~CMtes à Paris.
Grand succès pour les interprètes et.pour
leurs costumes.
Toutes les dames a)*tistes, en effet, profi-
tent de ces reprises pour essayer sur le pu-
blic

parisien
l'effet des toilettes étonnantes*

qu'eues ont commandées pour le voyage à
Londres.

ZD

Si
la perfide Albion résiste à cela, ces dames

n'auront plus qu'à se pendre, et ce sera vrai-
ment dommage.

On a répété samedi et l'on répète de nou-
veau demain matin, auTrocadéro,àl'occasion
du beau festival Pasdeloup, toujours fixé à mardi
25, trois heures précises. Tout Paris dilettante
assistera à cette grande fête musicale où doi-
vent se faire entendre, pour cette seule fois
de la saison, Mme Fidès Devriès, notre grand
chanteur Faure, le ténor Vergnet, MM. Alard,
Ritter et Guilmant. On sait aussi que nos
maîtres Gounod, Reyer, Delibes, Guiraud,
jodard, Joncières et Lalo, y conduiront leurs
ouvres. Superbe programme! Les bureaux
le location aux loges et stalles seront ouverts
undi toute la journée chez les éditeurs de
nusique, et mardi on trouvera des billets à
outes places au palais même du Trocadéro.

l
Une chose tout à fait invraisemblable et

Iparfaitement vraie cependant.

Att )on,s''uno ench.,enlach.desnot. Mt tO~HÏ
D~ do Pari^, le 1°° juin 18d0, d'uno (~If~~l~'(~11AiFj do Paris, tel-juin 18'i0,d une iH~iOun

à PARIS, rue du Faub.-St-Honoré, 238.Cont.429 m.
Rev. brut suscept. d'au gm. 28,630fr.–Mise à prix
420,000fr.- Reste dû au Crédit foncier 180,000 fr.
S'adr. AM* LEMAiTRE,not., rue de Rivoli, 64.

A pen.~epO M~~Ft A ~~MCHtf~Cd aendre
GD ~j(jT~L L VERSAILLESou à louera it~iMj A ïM~AtLijRO

Rue St-Louis,l'<. Beau jard m, vastes dépendances.
S'adresser, à Versailles, à M.Blondel, architecte,

rue Neuve, n° 15, et, a Paris, à M* DELAPAmn,
notaire, rue de la. Chaussee-d'Antin, n" 15.

COMPAGfUE PARISIENNE

B'MLAIRA&E & BE CHAMfAM PAR LE GAZ

Le conseil d'administration a l'honneur d'infor-
mer MM. les obligataires que tes intérêts du
1~ semestre 1880, soit 12 fr. 50 par obligation
entièrement libérée et 10 fr. par obligation libé-
rée de 400 fr. seulement, seront payés, à partir
du l" juillet prochain, tous les jours non fériés,
de dix heures à deux heures, au siège de la
Compagnie, rue Condorcet, 6.
La somme nette à recevoir, déduction faite des

impôts établis par les lois de finance, est fixée
ainsi qu'il suit

1° Obligations nominatives entière-
ment iibfrées. 12 fr. 125
2* Obligations au porteur entière-

ment libérées. 11 fr. 601

3"
Obligations provisoires libérées

de 400 fr. 9 fr. 70
Les porteurs de plus de 20 obligations pourront

déposer leurs titres, dès le 1" juin, en échange
d'un mandat a. l'échéance du l" juillet prochain.

®_

COMPAGNIED'ASSURANCESSUR Lt Vit

RUE LE. ~.fnM, MM

<tMfMMt MMt fft (Mcttet) tte t~t. ttOfM)~<<<f«.
<et<(<<<tBOM-proprMt~t< (f'Mtu~ruftt

ASSURANCES RËAUSËES, )34 MILLIONS

L'Urbaine fait nne répartition annuelle
te 60 da aea bénéSces aux Msnréa

Démise rëpartitioD, 3,01% des prima pa.y~s

On sait le respect que les Anglais profes-
sent pour le Go~ Mec ~AcQ:;c<n.
Pas do bonne fcte, pas d'ouverture de sai-

son au théâtre, qui ne commence par l'exé-
cution solennelle de l'hymne national.
C'est alors un beau spectacle que celui de

la foule, si nombreuse qu'elle soit, debout,
grave, silencieuse les hommes ont tous le

chapeau à la main, s'associant ainsi à l'hom-

mage à la Reine.
Eh bien! on ouvrait la semaine dernière

la saison d'opéra à Covent-Garden; l'orches-
tre et les chœurs, comme de coutume, exécu-
taient le God saec the QHCCK comme de
coutume aussi, tout le public s'est levé, mais

pour st~ey, oui, pour s:~ey l'hymne
Quelle était la signification do ces sin!ets ?'?

voilà ce que l'on n'a
pu

établir encore.
Les Anglais ont-ifs une indigestion du

Goa! setce the Qaee/t, ont-ils protesté contre

l'interprétation ? Voilà ce que l'on ne sait pas
encore mais il est peu probable qu'ils aient
voulu se livrer à une manifestation irrespec-
tueuse contre la Reine.

Le successeur de M. Jauner comme direc-
teur de l'Opéra de Vienne est nommé c'est
le baron von Dingelstodt, mais il ne pren-
dra

possession
du théâtre qu'au mois de sep-

tembre jusque-là, c'est le baron 'Hoffmann
intendant général des théâtres impériaux qui
fera l'intérim.

Bruxelles, 22 mai.

Le Mœnnergesang-Verein a reçu un ac-
cueil très chaleureux de la population bruxel-
loise.
C'est jeudi que ces chanteurs ont donné

une aubade en l'honneur de la princesse Sté-

phanie, au palais de Laeken.
Le concert organisé à la Monnaie, pour

leur soirée d'adieu, a été très briuant.
Comme particularité à noter, cette troupe,

composée de deux cents chanteurs, est sou-
tenue tantôt par le piano seK<, tantôt par le

piano avec accompagnement do cors.
Plusieurs chœurs ont été bissés, entre au-

tres le Tyontpe~e de .Sac/MM~M, avec accom-
pagnement de cornet à pistons; d'un effet très
original.
Plusieurs couronnes ont été offertes au

Monnergesang; le roi a remis auprésidentles
insignes d'officier, et aux deux chefs de mu-

sique les insignes de chevalier de l'ordre de

Léopold.La salle offrait un très joli coup d'œil. La

loge royale était entourée de fleurs; l'entrée
du roi et de la reine, suivis de l'archiduc Ro-
dolphe et do la princesse Stéphanie, a été sa-
luée par les acclamations de toute la saiïe.
Le monde officiel, ie corps diplomatique

assistaient au grand complet à cette soirée,
qui s'est terminée par la vatse du Da;tM&e &~eH,
chantée à la demande du public après le dé-
part du roi.

~=~~k~

Un détail à propos de l'aubade au château
de Laeken.
La /3/~sse 6~'H.rc~otse était représentée

par
plusieurs eMM~MM.

Lorsque ceux-ci se sont présentés au pa-
lais, on leur a~ remis les mêmes insignes
qu'aux yoKr~an'tS~ea a/~c/M~f~, après leur
avoir fait signer une /eM:~c de joyëse~ce.
Ce procédé a souÏové quelques protesta-
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tions mais là où s'est montré l'intérêt qu'on
semblait attacher a leur présence, c'est au
moment de laco~s~t'o/t offerte parle roi.
D'une manière très délicate, on leur a l'ait

comprendre qu'ils étaient de trop.

FRANCOtSOSWALD.

~FC3:E~TT

COURSES A CHANTILLY

Prix de Da~M. 6,000 francs. Distance
4,000 mètres.

Courtois, 4 ans, 55 kil., par Parnasse et
Courtoisie, à M. le comte de Lagrange (Dod-
ge), 5/1. 1
Mourle, 5 ans, 59 kil. (Carrait), 5/2. 2
La Jonchëro, 6 ans, 57 1/2 (Hunter), 4/1. 3
Non placés Clémentine, 5 ans, 57 1/2 (Goa-

ter),
2/1

Commandant, 4 ans, 55 kil. (Rolfe),
12/1 Fitz-Plutus, 5ans, 59 kiI.(Wheeler),8/l.
Gagné d'une tête; deux longueurs du

se-cond au troisième.

Prix l'Oise. 2,000 francs. Distance

2,400 mètres.

Vaillance, 3 ans, 48 kiL, par Atlantic et
Belle-Mimi, au haras de Martinvast (Cook),
5/1. 1

Joséphine, 3 ans,48 kil. (Sheppard), 6/1. 2

Lélia, 3 ans, 48 kil. (Covey), 7/1. 3
Non placés: Indiscrète, 4 ans, 58 l/2(Whee-

1er), 5/1; Artiste, 4 ans, 57 1/2 (Carratt), 5/1
Meautry,4 4 ans, 571/2 (Rolfe), 2/1; Dona

Sol, 3 ans, 48 kil. (Kelly), 10/1.
Gagné de deux longueurs une longueur

du second au troisième.
Guidon a été réclamé avant la

course par
M. Junius, pour le montant du prix et des

entrées, et Meautry, après la course, aux mê-
mes conditions, par M. le baron Hainguerlot.

Prix de GoKctCH.c. Handicap. 3,000 fr.
Distance, 2,100 mètres.
La Frileuse, 4 ans, 51 kil., par Suzerain et

Rafale, au haras do Martinvast (Badge),
8/1. 1

Gastonnetto 3 ans, 45 1/2 (Sheppard),

16/1. 2Virgo, 3 ans, 44 1/2 (Kelly), 30/1. 3
Non placés Sheridan, 4 ans, 60 1/2 (Car-

rat), 14/1 Ultima, 4 ans, 56 l/2(Dodge), 16/1;
Caleçon, 4 ans, 54 1/2 (Smith), 20/1; Satania,
6 ans, 531/2 (Mills), 20/1 Outgouriska, 5 ans,
52 kil. (Jillcs), 16/1 Mantille II. 5 ans, 51 kil.

(Cook), 16/1; Logique, 3 ans, 50 1/2 (Carlylo),
5/1 Forte-en Gueule, 4 ans, 491/2 (Spooncr),
20/1; Enchanteresse, 4 ans, 49 l/2(Gooch),
33/1; Sire-de-Gamache, 3 ans, 48 1/2 (Covey),
6/1; Hector II, 3 ans, 48 kil. (Gibson), 16/1
La Coupe, 3 ans, 47 kil. (Bridgebaud), 16/1;
Boutade, 3 ans, 45 1/2 (G. Bartholomew), 12/1;
Volupté, 3 ans, 44 1/2 (E. Covey), 20/1.
Gagné de trois quarts de longueur. Quatre

longueurs du second au troisième.

Prix <~MJoe/ce.C~K&. 50,000 francs. Dis-

tance, 2,100 mètres.
Beauminet, par Flageolet et Beauty, au

haras do Chamant(Fred. Archer), 2/5. 1
Le Lion, par Androclès et Barbillonne

(Rolfe), 16/1. 2

Poulet, par Peut-Etre et Printanière (Dod-
ge), 33/1. 3

DE LA

A RAISON DE 6 FR..S5, BRUT

a

m

Mi)an, par Le Sarrazin et Mile-de-Cham- <
pigny(Goater), 20/1. 4i 1
Non-places Viveur (Carrait), 10/1 PaciËe

(Hunter), G/l; Orphéon (Cook), 33/1; Louis- i
d'Or (Carlyle), 50/1.I.
Gagné d'une courte tête; quatre longueurs

du second au troisième. e
.PrM? des E<(t~s.–3,000 francs. Distance: S.

2,000 mètres.
La Scala, 4 ans, 57 1/2, par Dollar et Per-

gola, à M. Lupin (Wheeler), 3/1. 1
Avermes, 4 ans, 59 kit. (Hunter), 6/4.2
Ressuscité, 4 ans, 59 kiL (Whitaker),8/l-)-2 d~
Non

placés
Emilia, 3 ans, 52

1/2(Hart-
L

ley), 6/1 Shakespeare, 3 ans, 54 kil. (Car- oj
lyte), 10/1 Benvenuto, 3 ans, 54 kit. (Car- L

ratt),5/l.
r:

Gagné facilement d'une longueur.
A

COURSES A MAISONS-LAFFITTE

Aujourd'hui, à trois heures, courses à Mai- a
sons-Laffitte.
Pronostics des journaux spéciaux..

d

Ppix DE Poissv. Le ~por! Défaite, Fla- li
mande; le JocAe~ Défaite, Boule-de-Neige;
le .Der&y Ncmorin, écurie Robinson la
~ïeoHef~M~/)o/'i's

BouIe-de-Neige,
Débon- il

naire; le W:Mt<M~.sZ'H~ BouIe-do-Neige, t]
Balance.
Ppjx DESTRIBUNES. Le ~jooy)' écurie

Robinson et Bre)an le VoeAc~ écurie Childs; e
le Der&y Hypothèse,Pastour; la .RecMedes
~/)o/'<s Hypothèse, Vertpré le Wt~tfMt's
T~M/ Quémandeur, Charbonnette. ?-
PRIX DEMAJSONS-LAFFITTE. Z.e ~or!' lE

L

Macadam, Witi; le Joe/ec~: Bachelier, Ismaï-
lia le Dey&y:la Rieuse, Ecurie ChUds; la d
~euMe des ~)oy<!s Bachelier, Dona-Sol; le F
Wt~KMi's rH/ Ecurie Childs ou la Rieuse.

PRIX ou HARAS. Le Sport, le Joe/ce~, le
H

De/'6y, ia .ReoMedes Sports et le Wt~t'œm' le
7'Mr/ Ecurie Childs.

c'Nos favoris:
PrixdePoissy.–Ecurie Robinson.
Prix des Tribunes.–Ecurie Robinson. s(
Poule daMaisons-Lafntte.–Ecurie Childs.
Prix du Haras. Ecurie Childs. 1'

WOXTEMER g
7:

r.

Renseignementsutiles a
BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE

Vctytct~M~satmosphériques du 23 mai
Thermomètre + 22. Baromètre 760" 'M
Uncertain relèvement s'est produit dans le ba-

romètre, et, ma]gré les craintes c~u'onpouvfut
Concevoir et qui se sont. à diverses repri-
ses, traduites par un ciel très couvert, la .jour- I
née d'hier n'a pas* été pluvieuse comme on s'y àattendait. La chaleur a.été assez forte. A sept
heures du matm déjà on constatait au thermo-
mètre 12°au-dessus de zéro à onze heures, 18°,
et à une heure après midi, 22°au-dessus de zéro.
Le vent est toujours de l'ouest et tend à tourner
vers le sud-ouest. Les pluies continuent à être
probables.

NOTR~ MENU =

Potage riz julienne au gras
Petites truites à la genevoise

Caneton de Rouen aux petits pois
Tournedos rôti

Salade de romaine

EMPRMTSTMCS&PEMimS
Paiements d'intérêts chez MM. BnuKswia et
SOMMER,banquiers, 8, r. du 4-Septembre, à Paris.

PRÊTS AvEc HYPOTHEQUE
à~)–4..25–SO–75 & 5 0/0

Sur tout imtneuMcesitués en FRANCE

~Wahons,
ferres,prës,~nes, tof's,etc~frentpte sotutton.

S'adresser &M.PILLARD, sMcfssrdeM.DEVALENCE,
Boulevard Saint-Dents, t5~. Anciennement
B~Beaumarchais. t3. Paris /~e:so!: yoHf!~M. ~o~.

TOM tN!)!J'STR!EL ~E ASS~Ë
Commanditaire ou. Employé intéressé, ou céder

son industrie, peut s'adresser au =

CARNET MIETTE-MMME
Tenu et créé par tm depuis 10 ans

24, rue de Bondy, 24.

~~A
~r., qui seront versés dans une bonne

<)~J'tUW banque, sont demandés pour une in-
dustrie de luxe; intérêts 5 0/0 et 100/Osurtesbénéf.
Garantie de 1" ordre. Tournier, 2, r. de Turbigo.

..E~aMM -<«.=-

j ~@~)E.

< ~jBM'
_fl/

FWff~
~.RMP)~;ps

j
Spécialité pourTrousseaux
Spécialité pour Trousseau~

( rAnis MmscoRNEtn-E.e.RuEOuc~oT rARia
~O~H~~®®r3~â7

V~ du ~.` ~l~
a~

Faire usage du <

LAIT ANTËPHÊLIQUE\étendu de 2 &4 fois autant d'eau

Dépuratif, tonique, détersif, il dissipe ]
t H&le, Rougeure, Rides précoces. Rugosités,
\Bouton3, Effloresoences, etc., conserve la peau

du visage claire et unie. Al'ôtat pur,
il enlevé Maaqua de grozsesse et .<Taches de rousseur.

'.)

~> e 'eeC, d
~~6

Et chez les Parfumeurs et CoiN'eurs.

nt~TP D~rtfCCPHOMŒOPATHIQUEtAii'JDEmijUHij!3i!jtoux, irritation du la-
rynx et de la poitrine, fr. 50 la boite.

Pharmacie GEORGES WEBER
8, rue Neuve-des-Capucines.

~MAn~f'P~"M~? tDr~~p~[(~Nmaladiesdolapeau~1~1I1~,h3OitiAHvil! et des cheveux Mit'VJJi~JV

Asperges à la sauce tomate
Tôt-fait

Eau de Fougues mêlée au vin
Un verre de la véritable liqueur bénédictine

~~8~7~ SA MOUTARBt!
VtHe«?

escomtchomsàla façon da lamére Marie-Anne

MARIAGES DE LA SEMAINE

M. Paul Roger de Fontonay, sous-lieutenant
n 117° régiment d'infanterie, et Mlle Augustine
e Ladmirault, nUe de M. Louis-René-Paul do
admirault, sénateur, général de division, grand-
Fncier de la Légion d'honneur, et de Mélanie-
ouise de Champs-Saint-Léger.
M. Louis-Eugène Arnous, ancien auditeur au
~nseil d'Etat, fils du défunt général d'artillerie
.mous, et Mlle Marguerite-Jeanne-VaJentine
ndré, fille de l'ancien sénateur et président du
~nseil général de la Charente, décédé.
M. Fernand de Saxcé, capitaine d'artillerie,
ide de camp du général Grévy et Mlle Charlotte
'loix, nUe de M. Charles Ploix, ingénieur hy-

rographe
de la marine.

M. Octave-Adhémar de Cosnac, capitaine au
2* hussards, fils du marquis et de la marquise
ée Choppin d'Arnouville, et Mlle Marie-Hen-
iette Duchemin de Chasseval.
M. Albert de Mallevoue, capitaine au 76'' rêgi-
lent d'infanterie, et Mlle Hélène Aimée de Per-
luis de 'Laillevault, fille du comte de Perthuis.
M. Gabriel Lecoq, interne des hôpitaux, et
tlle Clarisse de Marion-Brésillac.
M. Charles Oscar Thèze Delphin de Davach,
t Mlle Félicité de Soulignac.
M. Faustino Aureliano del Hoyo y Trejada, et
ÎHe Caroline Evrard.
,M. Camille Berges, ingénieur civil, et Mlle.
,ucie Lebon, fille de M. Eugène Lebon, conseil-
;r général de Seine-et-Oise.
M. Raoul Girodroux, sous-lieutenant au 119*
'infanterie, attaché au consulat général de
rance à Gènes, et Mlle Mathilde Mathen.
M. Moïse Halfon, banquier, et Mlle Esther
lalfon.
M. Denis Fourcade-Vigné, capitaine de cava-
:rie en retraite, et Mlle Eléonore Pieau.
M. Alfred Variot, médecin-major de première
lasse au 39° d'infanterie, et Mile Marguerite-
sanne Delbalat.
M. Paul Perret, avocat, fils de l'ancien con-
cilier d'Etat, et Mlle Augustine Pille, fille de
L Léon Pille, ancien conseiller général da
Aisne.
M. Gaston Rigal, capitaine adjudant-major au
régiment de ligne, et MMo Berthe Simon-La-

Mide.
M. Adrien Daubrée, docteur en droit, avocat,
t Mlle Adélaïde Picard.
M. Gaston Morotti, capitaine-adjudant-major
u 33" régiment d'infanterie, attaché à l'état-ma-
~r du ministre do la guerre, et Mlle Henriette
requin.
M. Noël Piédallu, docteur en médecine, et
[lie Jeanne Guérin.

DÉCÈS

On annonce le décès
De M. Ozerow, envoyé de l'empire de Russie
Munich, mort à la suite d'une longue maladie.

Principaux enterrements du 24 mai 1880
M. SaMeron, rue de Lisbonne.
M. Potel, à Saint-NicoIas-des-Champs.
Mme veuve Dubois, passage du Grand-Cerf.
M. Martin, à la Madeleine.
M. Bousson, rue de l'Arcade.

JEANDEBAY.

~f !T~rft~ ALB<!R!CDUCATHZ.
-n=~.T-i?-a.

Imprimerie du G<m!ot<. J. LucoTTE
rue Grange-HateHère, Tiré pa.r G. KuaHLMAM<

CRrftc.taresde taf~noderiePaui ~nuont

..ETABUSSEmE~T InERiH&L

ALCALINE-FERRUGINEUSE
~B~ RECONSTITUANTE

~HYBMTHË)!AP)E
COMPLÈTE

sAtsoN~~J~
~tt~J-Kw ~5h''« de Paris

<]:Ky"'Oe<otre~~ Ks& ~9 h. de Lyon

Estomac, Gravette-~
Voies urinaires, Goutte~~i~y ~Ë~~
Maladies des femmes, Anémie~~ ~y

CASINO-THÉÂTRE "r~'
GRAND HOTEL DU PARC
t'T.ep/Mspres~es~OMfees~

Pom' renseignements, notices, brochures, etc.,
s adresser à l'Administration centrale

_15, Chaussée d'Antin, Paris

~T~FMT~â~T~~iM~s'~~a~ Ea~BBdeM~deSMS&,S
jgg~ Chimiste,Chevatierde a Legio.'d'Hoancur
m~COnt.l'e )t)DES, Mb'SSEUns, n.\LE, !SQUE,
'ii~CABTRES, BOUTONS,FEUXAUYiSAf.E,Ct pOUF"~S'- donner au teint BEAUTÉ.FnAfCHF.un.K:LAT.
jMt''PM.NCHE,r.Scribe,ll.pr.ropara.-3'et5'.

~HARMAOE KORMALE
P~<!M,~9, rm Ofouotet fS r«e t~ Profence, P~NM

« pta* ertmdeet ta ptnt tmportantt de Mrt*
PRABB.t PAarnsnoN.ProphëtairM-DirMttan

MfammM m L'tMMTtNctmBuan*.ext mnTtmti
<.TM<CHtNTtEMDt L'ETAT

M)))SASS)DUS,PR)XMODÉRÉS,PROCUtTSM t" CHÛM
Têt eat t< pro~rammo absoln de !aMa~on

PHARm&cTE~DE~FAMtH.E

«dtiUtttnhpMtttMt(BrmK, trjmt, t<r«il.et)
Pour ta VUle et la Campagne

CinqMcMM.à M, 40, M. M tt 100&MM.
(PttAMtAOMDt MCHttT M CHAMt)

Bema)t<ieft< C<t<<!to~M<.Ox P<nM<~tt<Me.
!m<L-JL\L_ .J!

P!.USBE TÊTES CHAUM§!
Hautes Récompenses aux Expositions.-Guërison
des matadies du cuir ehevetu. Arrêt !)?:?:<'(!:<:<de ta.
chute des cheveux et Repousse certaine a tout âge
/&?7<AV)S AUX DAMES Traitement spécial pour
lacroissanceetia conservation de leur chevelure, m6me
&la suite de couches.–On envotegraf/s renseignements
et preuves. Om~ay~ai. BM.~t.EKON', Chimiste,
85, me de RivoU (près te ~omTre), PANS.
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